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En délaissant l’apprentissage des langues mortes,
on a perdu les fondements de notre histoire. il suffit
en effet de se plonger dans l’Antiquité romaine
pour comprendre combien une république est
fragile. césar puis Auguste furent les fossoyeurs
d’une organisation politique visant la démocratie.
de même, en France, les républiques furent ébranlées,
mal menées. Qu’en est-il de notre actuel régime ?
Joël Schmidt revisite ici les naissances et les morts
de nos républiques ; il en montre la fragilité. il dresse
le panorama de régimes qui ne se ressemblent pas
et qui ont façonné la vie politique. Surtout, il puise
dans l’Antiquité les schémas qui semblent dessiner
une histoire qui se répète.

Écrivain, Joël Schmidt est l’auteur de nombreux ouvrages
d’histoire, de spiritualité, de romans. Ses biographies de César
ou Cléopâtre sont des incontournables.
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De l’utilité de l’histoire romaine
et du latin

L’abandon calamiteux des études classiques
grecque et latine a coupé la France, en appa-
rence, de ses racines les plus profondes,
notamment romaines. De beaux esprits ont
pensé sans doute que le latin était une
langue ringarde et inutile, et derrière elle
l’histoire de l’antiquité romaine : que la for-
mation intellectuelle pouvait très bien se
passer de ce qui constituait, jusque dans les
années 1950, une des bases de notre ensei-
gnement et que jamais nos banlieues n’assi-
mileraient une culture qui ne leur
appartenait pas. Nos rares professeurs de
latin et de grec disent exactement le
contraire : les classes aux différentes ethnies
où ils enseignent le latin y prennent un vif
intérêt, comme à une sorte de jeu intellec-
tuel divertissant qui leur apprend à penser
eux-mêmes, et aussi comme une façon, dans
leur famille – souvent dépourvue de cette
culture –, d’affirmer une supériorité qui leur
est salutaire.
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Le latin n’est donc pas en voie d’extinction.
Les statistiques démontrent qu’il reprend au
contraire du souffle. Et comment pourrait-il
en être autrement, étant donné que tout,
dans la poésie, la littérature, les arts, nous
rappelle l’Antiquité ? Qu’il semble même que
nos chromosomes en sont imprégnés, que
nos gènes parlent encore latin ? Il ne faudrait
plus prononcer ce contresens : « nos ancê-
tres, les Gaulois », mais plutôt « nos ancêtres,
les Romains », eux qui dominèrent le bassin
méditerranéen et le monde connu – et par
conséquent des peuples qui parlaient latin,
dont aujourd’hui nos immigrés descendent
dans leur grande majorité, ceux du Maghreb
par exemple. Et les Romains voyagèrent plus
qu’on ne le pense : on trouve des traces de
leur présence en Chine sous l’empereur Tra-
jan au premier siècle de notre ère.
N’oublions pas non plus que nos pères,
grands-pères et arrière-grands-pères versi-
fiaient en latin, et que le concours général
incluait une épreuve de vers latin, dont Vic-
tor Hugo fut lauréat. Sachons aussi que notre
culture politique, même celle de ceux qui en
auraient oublié les origines, est en grande
partie latine, et que notre droit descend du
droit latin, à travers par exemple notre Code
civil. Que la langue latine fut parlée et écrite
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officiellement, jusqu’à l’ordonnance royale
de Villers-Cotterêts en 1539, sous François Ier

– ce qui, dans l’histoire d’une vieille nation
comme la France, date tout simplement
d’hier.
La République romaine a laissé plus que des
traces sur toutes nos républiques qui se sont,
pour ainsi dire et comme inconsciemment,
formées sur ce modèle et qui, mieux, sont
nées et se sont succédé, en disparaissant par-
fois un certain laps de temps, de la même
manière que celle qui fit la gloire d’un Cicé-
ron, le plus républicain des Romains, et d’un
Brutus, l’assassin de César. L’histoire
romaine a aussi nourri l’inspiration de nos
deux grands classiques de la tragédie au
XVIIe siècle, Corneille et Racine, tous les deux
étant des lecteurs assidus de Tite-Live, de
Suétone et de Tacite, et y puisant des person-
nages ou des situations réelles pour dévelop-
per des situations cornéliennes ou raci    niennes,
notamment sur le thème de la trahison ou de
la clémence.
Avec ces deux tragiques, sans oublier Vol-
taire qui fut, en son temps, considéré comme
supérieur aux premiers, la France scolaire a
vécu au rythme de l’apprentissage de la
mémoire des Horace, de Titus et Bérénice,
de Cinna, de Britannicus, et cela jusqu’au
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